
Epiphanie du Seigneur – par le Diacre
Jacques FOURNIER (Math 2, 1-12)

« Jésus, Lumière du monde »

(Mt 2, 1-12)…
Jésus était né à Bethléem en Judée, au temps du roi
Hérode le Grand. Or, voici que des mages venus
d’Orient arrivèrent à Jérusalem
et demandèrent : « Où est le roi des Juifs qui
vient de naître ? Nous avons vu son étoile à
l’orient et nous sommes venus nous prosterner
devant lui. »
En apprenant cela, le roi Hérode fut bouleversé, et
tout Jérusalem avec lui.
Il réunit tous les grands prêtres et les scribes du
peuple, pour leur demander où devait naître le
Christ.
Ils lui répondirent : « À Bethléem en Judée, car
voici ce qui est écrit par le prophète :
‘Et toi, Bethléem, terre de Juda, tu n’es certes
pas le dernier parmi les chefs-lieux de Juda, car
de toi sortira un chef, qui sera le berger de mon
peuple Israël.’ »
Alors Hérode convoqua les mages en secret pour leur
faire préciser à quelle date l’étoile était
apparue ;
puis il les envoya à Bethléem, en leur disant :
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« Allez vous renseigner avec précision sur
l’enfant. Et quand vous l’aurez trouvé, venez me
l’annoncer pour que j’aille, moi aussi, me
prosterner devant lui. »
Après avoir entendu le roi, ils partirent. Et voici
que l’étoile qu’ils avaient vue à l’orient les
précédait, jusqu’à ce qu’elle vienne s’arrêter au-
dessus de l’endroit où se trouvait l’enfant.
Quand ils virent l’étoile, ils se réjouirent d’une
très grande joie.
Ils entrèrent dans la maison, ils virent l’enfant
avec Marie sa mère ; et, tombant à ses pieds, ils
se prosternèrent devant lui. Ils ouvrirent leurs
coffrets, et lui offrirent leurs présents : de
l’or, de l’encens et de la myrrhe.
Mais, avertis en songe de ne pas retourner chez
Hérode, ils regagnèrent leur pays par un autre
chemin.
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            La Loi est claire : « On ne trouvera chez toi personne
qui  pratique  la  divination,  l’incantation  ou  la  magie  »  (Dt
18,10). En effet, « idolâtrie et magie, voilà ce que produit le
péché » (Ga 5,20), car ces réalités prennent la place de Dieu. En
effet, à travers elles, l’homme cherche à maîtriser son destin…
Dieu et ses imprévus n’y ont plus leur place…

            Ces mages païens qui viennent d’Orient sont peut-être
dans  l’erreur,  mais  ils  n’en  ont  pas  encore  conscience…  Ils
cherchent la vérité, ils sont de bonne volonté, et c’est cela que
Dieu regarde. Aussi va-t-il leur parler, dans un premier temps, ce
langage des astres qu’ils connaissent si bien : « Nous avons vu se
lever une étoile »… Et Il les guidera avec elle jusqu’à Jérusalem…
Merveilles de la Miséricorde de Dieu…

            Mais l’étoile ne peut donner le lieu précis de la
naissance du Messie. Seule la Parole de Dieu, avec ses prophéties,
pourra le leur dire. Mais eux ne l’ont jamais lue ! Les scribes de
Jérusalem, par contre, la connaissent par cœur. Le roi Hérode,
brutalement inquiet pour son pouvoir à l’annonce de la naissance
d’un possible rival, va les convoquer pour « leur demander en quel
lieu devait naître le Messie ». Et ils vont bien répondre en
citant le prophète Michée (vers 750 av JC) : « Et toi, Bethléem en
Judée, c’est de toi que sortira un chef, qui sera le berger
d’Israël mon peuple » (Mi 5,1). Et les mages partiront aussitôt à
Bethléem. Les scribes, eux, ne bougeront pas…

         Avec toute leur bonne volonté, ils avaient obéi à ce
qu’ils  avaient  compris  grâce  à  l’étoile.  Avec  la  même  bonne
volonté, ils vont obéir maintenant à la Parole de Dieu…  Et
l’étoile la confirmera en « s’arrêtant » à Bethléem « au-dessus du
lieu où se trouvait l’enfant ». Ils en éprouvèrent « une très
grande joie », comme plus tard celles et ceux qui « accueilleront
la Parole de Jésus avec la joie de l’Esprit Saint » (1Th 1,6).

            « Ils virent l’étoile »… « Ils virent l’enfant avec



Marie sa Mère »… Et grâce à la Lumière de ce même Esprit que Dieu
donne  à  ceux  qui  lui  obéissent,  ils  virent  aussi,  de  cœur,
« l’Astre d’en Haut venu nous visiter dans les entrailles de
Miséricorde de notre Dieu pour nous donner de connaître le salut
par  la  rémission  de  nos  péchés.  Il  est  apparu  à  ceux  qui
demeuraient dans les ténèbres et l’ombre de la mort, pour guider
nos pas sur le chemin de la paix » (Lc 2,76-79) Ils étaient
autrefois dans les ténèbres, mais ils n’en avaient pas conscience.
Maintenant, ils vont rentrer chez eux « par un autre chemin », non
plus en suivant une étoile mais guidés par leur foi en Jésus
« Lumière du monde »…         DJF


